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Crée en avril 2021, le Conseil Consultatif de la Vie Associative 
(CCVA), est une instance de dialogue, de réflexion et d’échange 
entre les associations kremlinoises et la municipalité. Elle sert 
à renforcer la place des associations dans la vie démocratique 
locale et ainsi à mieux répondre à leurs attentes et besoins. 
Composé de 10 associations kremlinoises élues pour une durée 
de deux ans parmi celles volontaires, le CCVA a pour mission 
de soutenir le développement des associations kremlinoises, 
encourager l’engagement bénévole, de favoriser le dialogue 
et les dynamiques de projets entre les associations et la ville, 
d’accompagner une meilleure visibilité des associations et de 
participer à la réflexion sur le fonctionnement de la MCVA.
Pour aborder des thématiques en lien avec la vie associative 
auprès du CCVA, vous pouvez contacter la Maison de la 
Citoyenneté et de la Vie associative (MCVA).

 CCVA : pour le dialogue associatif 

VIE assOCIatIVE

l
orsqu’elle était enfant, Siga Diarra, 33 ans, voulait 
travailler dans l’humanitaire. C’est un voisin, 
bénévole au Secours Populaire, qui faisait de 
fréquents voyages au Mali, le pays d’origine de son 

père, qui lui en a donné le goût. Aujourd’hui assistante 
manager dans un des géants de la restauration rapide, 
elle avait abandonné l’idée de pouvoir réaliser ce rêve. 
Mais les hasards de la vie sont tenaces. 

Emancipation
Fin 2018, un groupe de 7 femmes, originaires du village de 
Dambouga, bourgade de 900 âmes située au nord-ouest 
de Bamako, dans lequel le père et le mari de Siga sont 
nés, la contactent. Elles désirent créer une association 
pour venir en aide aux femmes du village. « Dambouga 
est un hameau dans lequel le patriarcat domine, 
explique la jeune Kremlinoise. Les femmes dépendent 
entièrement des hommes. Or, nous sommes dans une 
période où, presque partout, les femmes commencent à 
s’émanciper. Il fallait leur donner un coup de main. » De là 
naît l’idée de créer un potager collectif pour permettre à 
ces femmes de pouvoir se nourrir sans avoir besoin de se 
déplacer à des kilomètres, mais aussi avoir un revenu et, 
ainsi, pouvoir acquérir « une forme de reconnaissance  ». 
Le 15 mars 2019, l’association est créée.  

Financement
Entre le projet et sa réalisation, la marche est haute, 
car les besoins sont immenses. Même si à Dambouga 
le chef du village a accepté de donner environ 2 
hectares de terres aux femmes du village, encore faut-
il acheter du matériel agricole ainsi que des poteaux et 
du grillage pour protéger le futur potager des vaches 
et des chèvres qui circulent en liberté aux alentours. 
Estimation du coût de l’opération : 10 000 €, rien que 
pour le grillage ! Un chiffre qui dépasse de beaucoup les 
ressources des 8 femmes de l’association. En plus de 
la subvention accordée par la ville en mars 2020, il faut 
trouver d’autres sources de financement. En octobre 
dernier, Siga organise à l’espace André-Maigné une 
journée culturelle afin de faire connaître l’association et 
récolter des fonds. Au milieu des joueurs de djembé, des 
exposants sont venus y vendre des tenues traditionnelles 
du Mali, des cosmétiques, des bijoux « à mettre autour 
de la taille pour séduire les maris », ainsi que des stylos 
aux couleurs françaises et maliennes fabriqués par 
les femmes de Dambouga. En complément, la jeune 
femme a monté une cagnotte Leetchi sur internet dont 
elle espère beaucoup.  

attente
Mais l’argent n’est pas la seule difficulté. « Depuis 2 ans, 
notre projet est chamboulé par la Covid, commente 
la jeune femme. Les problèmes d’organisation et de 
réalisation se sont accumulés. Je ne peux notamment 
plus aller sur place pour trouver des personnes de 
confiance. Mais maintenant qu’on a commencé, il 
faut aller au bout ! » D’autant que là-bas, au village, 
les femmes commencent à s’impatienter : 3 ans après 
l’annonce du projet, elles ne voient toujours rien venir… 
« C’est vrai que notre association ne pousse pas aussi 
vite qu’on le voudrait, conclut Siga. Mais les projets 
associatifs, c’est comme les légumes : il faut du temps 
pour que ça sorte de terre… »  

i Femmes des ressortissants 
du village de Dambouga
43, rue Gabriel Péri, 
94270 Le Kremlin-Bicêtre
femmesdanbouga223@yahoo.com
06 47 50 57 40

i mcva@ville-kremlin-bicetre.fr
Tel : 01 53 14 76 00 

Créée en mars 2019, l’association Femmes des 
ressortissants du village de Dambouga (FrVD) 
cherche à améliorer la vie des habitantes de 
ce village reculé du Mali en leur procurant une 
indépendance alimentaire et fi nancière grâce à la 
création d’un potager collectif. Un projet généreux 
porté par sa présidente, siga Diarra.

Jeune pousse solidaire
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